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Le volcanisme de l Aubrac (Massif central) :
un bref épisode basaltique (250 000 ans)

au Miocène supérieur (7,5 Ma)

Volcanism from Aubrac (Massif Centrai):
a short basaltic épisode (250 000 y)
during the Upper Miocene (7,5 Ma)
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Massif central (Aubrac).

Résumé

Le plateau basaltique de l Aubrac s étend sur 450 km2, pour une épaisseur maximale de 300 m dans la région
axiale, soit un volume conservé de 40 km3. Il est constitué par une série peu différenciée, modérément alcaline
(basalte-hawaiite) à fortement alcaline (basanite-téph ite), sans localisation spatio-temporelle préférentielle des
divers termes. Cinquante nouveaux âges K-Ar, complétant les données antérieures, sont confrontés aux nou¬
velles observations de ter ain sur quelques coupes sélectionnées. A l exception de sept âges < 5 Ma rapportés
aux planèzes cantaliennes dans la région septent ionale, toutes les valeurs (coulées et dykes) se placent ent e 9
et 6 Ma. Dans cet intervalle, des basaltes p écoces s’épanchent autour de 8,7 Ma et quelques éruptions tardives
se poursuivent jusqu’à 6 Ma, mais 90 % du volume magmatique a été émis en un court épisode autour de
7,5 Ma. Les échantillons  ecueillis à la base et au sommet des empilements donnent des âges analogues, et au¬
cune échelle chronologique plus fine ne peut êt e établie. Au vu de l ensemble des résultats, ce pic d’activité a
probablement du é environ 250 ka. Cette valeur, en accord avec les données paléomagnétiques, implique un
taux d’émission magmatique moyen de 0,2 km3/ka. L’Aubrac s’inscrit en totalité dans le paroxysme éruptif du
Miocène su érieu  qui caractérise la moitié sud du Massif central (Causses, Coirons, Velay, Cantal). La dégrada¬
tion de ses formes doit plus à la fersiallitisation miocène qu’aux glaciers quaternaires,

Abstract

The Aubrac basaltic plateau covers 450 km2, with a maximal thickness of 300 m in the axial région, accoun-
ting for a currently preserved 40 km3 volume of magma. It consists of midly alkali basalts and hawaiites together
with basanites and tephrites. These various ternis hâve no preferential time and space location. Fifty new K-Ar
âges, in addition to previously published results, are discussed with new field data on selected cross sections.
With the exception of seven âges younger than 5 Ma, measured on samples related to the late plateau basalts of
Cantal more in the north, most of the results   mostly on lava flows and a few on N135 dykes   are bracketed
between 9 and 6 Ma. Within this range, older basalts e upted at about 8,7 Ma, late and rare basalts nea  6,5 Ma,
but 90 % in volume of the magmas erupted at about 7,5 Ma in a short volcanic épisode. Samples collected at the
base and top of the volcanic pile often gave the same âge within analytical erro . Thus no more fine scale chro-
nology can be established. Considering ail the data, the main peak of volcanic activity probably do not lasted
more than 25  ka. This range is in agreement with paleomagnetic data. It gives a rather low mean éruption rate
of 0,2 kmVka compared to presently very active volcanoes such as Etna or Piton de la Fournaise.

These results indicate that the uplift and tilting of the eastern border of the Massif Central, linked with the
alpine collision, ce tainly began before 7,5 Ma âge. In comparison  ith nearby volcanic districts, the Aubrac pla¬
teau is of the same âge as the widespread small basaltic occurrences in the Causses, but also as the last trachyan-
desitic phase of Cantal, or the second phonolitic one of easte n Velay. On the othe  hand, it is slightly older than
the basaltic volcanism of Coi ons, mainly active around 6,5 Ma, Compared to the much younger similar basaltic
plateau of Deves (western Velay), the deeply eroded morphology of Aubrac has to be imputed  ather to intense
fersiallitic weathering during upper Miocene than to glacial érosion during Pleistocene.

(1) Observatoire de Physique du Globe, URA 10 CNRS et Centre de Recherche V lcanologique, Univ. Blaise-Pascal, 5, rue Kessler, 63038 Cler¬
mont-Fe rand Cedex.
(2) BRGM, Service Géologique National, BP 6009, 45060 Orléans Cedex 2.
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Fig. 1. - Carte d ensemble du plateau basaltique de l’Aubrac, Localisation des échantillons datés (voir aussi fig. 6), et des coupes
synthétiques de réfé ence (nos 1 à 14, fig. 7 et 8). Courbes isopaques des formations volcaniques (épaisseu  en mètres). En
pointillé : laha s cantaliens. Localités : SG - Sainte-Geneviève-sur-Argence. LC - Lacalm. LG - Laguiole. SU - Saint-U cize. NB -
Nasbinals. A - Aubrac. SCA - Saint-Chély-d’Aub ac. EP - Espalion. Principaux sommets : RC - Roc de Cayla. DR - le Drelie .
PR - Puech de Roussillon, TA - Truc d’Aubrac. PG - Puy de la Gudette. C3E - Col de la Croix-des-T ois-Evêques. AT - Puech
d Alte-Teste.
En encart : situation de l Aubrac (7) dans le volcanisme du Massif central. 4-Monts Do e, 5-Cé alier, 6-Cantal, 8-Causses, 14-
Devès, 15-Velay, 17-Coirons.
Fig. 1. - Overali map of Aubrac basaltic plateau. Location ofthe dated s mples (see also fig. 6), and ofthe synthetic référencé cross-
sections (n° 1 lo 14, fig. 7 and 8). Isopachs ofvolcanics (thickness in meters). Dotted areas: débris fiow  from Cantal.
Insert: situ tion of Aubrac (7) within the volc nism of Massif central.
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LE VOLCANISME DE L AUBRAC (MASSIF CENTRAL)

Introduction

Le plateau basaltique de PAubrac, d une superficie
de 450 km2 environ, est allongé selon une direction
N 135 au sud du Cantal, entre les vallées de la Truyère
au nord, du Lot au sud et du Bès à l’est (fig. 1). Vers le
sud, il est prolongé par un ensemble de pointements
dispersés jusqu’au Détroit de Rodez et au Causse de
Séverac. Vers le nord, la transition pa aît continue avec
les formations volcaniques du Cantal, qui se sont éta¬
lées 5 km au-delà de Factuelle go ge de la Truyère. Son
altitude moyenne croît régulièrement du nord-ouest  
800 m aux abords de la Truyère   vers le sud-est   où
elle culmine à 1 470 m au Signal de Mailhebiau. Une
dissymétrie structurale importante apparaît de part et
d autre de son axe. Sur sa façade nord-est il est relati¬
vement mince, et ne domine que de très peu le plateau
granitique de la Margeride, sur lequel ses contours sont
peu indentés. Du côté sud-ouest au cont aire, il est dé¬
coupé en lobes allongés transvers lement, où s’empi¬
lent de nombreuses coulées, par les profondes vallées
des « boraldes » en forte pente vers le Lot.

La présence d’un accident axial profond, supposé
pa  F. Colin (1966), n’a pas été confirmée par les études
géophysiques. Par ailleurs, F. Colin a établi que 80 %
des basaltes de PAubrac présentent une aimantation
thermorémanente inverse. L’interprétation du levé
aéromagnétique (INAG - BRGM 1975) conduit
J. Roux et G. Senaud (1978) à conclure que la totalité
de l’anomalie négative observée est imputable au seul
volume des laves exprimées, sous lesquelles la surface
du socle s’abaisse en pente douce d’est en ouest, de
1 200 à 850 m environ. Les basaltes moulent une paléo¬
topographie diversifiée dont la dissymétrie prée istait
au volcanisme.

Volume des laves et dynamisme éruptif

La reconstitution de la topographie infravolcanique
pe met une évaluation du volume des produits éruptifs.
En ne prenant en compte que ce que l’érosion a laissé
subsister, les laves couvrent une superficie de 450 km2.
Dans les régions externes la couverture basaltique est
mince et discontinue, et c’est seulement sur 250 km2 en¬
viron que son épaisseur peut atteindre une centaine de
mètres (fig. 1). Cette épaisseur n’excède 200 m que
selon une étroite bande axiale s’étendant du Roc de
Cayla au Puech d’Alle Teste, pour avoisine  300 m
dans la région centrale sous le Puech de Roussillon, le
Truc d’Aubrac et le Puy de la Gudette. Le volume ainsi
estimé n’excède pas 40 km2, valeur en accord avec
l’évaluation de R. Brousse (1971). En admettant que
l’érosion en ait enlevé un tiers, le volume initial aurait
pu atteindre 60 km3, ce qui reste très faible en regard
de la superficie couverte.

Les émissions ne sont pas l’apanage de l’échine
axiale, le long de laquelle ont pu se concentre  les fis¬
sures principales selon une sorte de « rift-zone » non
décelable à l’affleurement. Mais d’autres voies d’ali¬
mentation sont observables sur toute la surface du pla¬
teau et le socle périphérique (Goër de He ve, 1980). Si
un dynamisme très effusif semble avoir été localement

prépondérant, une activité pyroclasique « strombo-
lienne » est attestée dans la région haute par la pré¬
sence de nombreux cônes de scories démantelés (Lé-
cuyer, 1984). Les produits phréatomagmatiques ne sont
pas exceptionnels, et certains maars ont atteint des di¬
mensions importantes. Compte tenu des analogies dy¬
namiques et structurales, on peut supposer que la mor¬
phologie initiale de PAubrac n’a guère dû diffé er de
celle du Devès (Boivin, 1982).

Caractères magmatiques

M. Boule (1904) distinguait en Aub ac trois en¬
sembles successifs :

les « basaltes inférieurs compacts », aphyriques
mais riches en olivine microscopique, les plus abon¬
dants ;

les « andésites augitiques », plus clai es et très feld-
spathiques, localisées dans le centre du massif ;

les « basaltes supérieurs porphyroïdes », riches en
phénocristaux, formant les plateaux les plus élevés.

Les premières analyses chimiques (Jérémine, 1926)
montrent que les laves « sombres inférieures » et
« claires intermédiaires » sont chimiquement très voi¬
sines. F. Colin (1966) confirme la remarque précédente,
et conclut qu’« aucune relation absolue n’apparaît
entre les caractères texturaux, microscopiques ou mo¬
daux les plus importants et la position des basaltes dans
le diagramme chimique R/Si ». Il constate par ailleurs
que le degré de différenciation des laves est indépen¬
dant de leur succession chronologique déduite de ses
observations de te rain. Réutilisant les analyses de
F. Colin, R. Brousse (1971) prend PAubrac comme
« p ovince-type » caractérisée par une série peu diffé¬
renciée basalte alcalin-téphrite, que l’indice de solidifi¬
cation de Kuno lui permet de subdiviser en cinq
classes.

L’étude pétrologique de ce volcanisme a été reprise
par l’un d’entre nous (Makhoul, thèse en cours) à par¬
tir d’un échantillonnage effectué dans le cadre du lever
de la carte géologique à 1/50 000 (feuilles Chaudes-
Aigues, Entraygues et Nasbinals). Les données géochi¬
miques nouvelles sont brièvement présentées ci-des-
sous (fig. 2 à 5), et seront développées ultérieurement.
Elles confirment le faible taux de différenciation de la
série aubracienne. La teneur en Si02 varie de 42 à
52 %, le nombre [Mg] de 68 à 45, et l’indice de diffé¬
renciation de 19 à 55. Les te mes les plus évolués sont
représentés par quelques mugéarites aphy iques, mon¬
trant en lame mince de rares microphénocristaux d’oli-
goclase et d’apatite.

Les laves se répartissent selon deux tendances. La
principale est sous-saturée en silice, moyennement al¬
caline et majoritairement sodique (basanites et basaltes
alcalins, hawaiites, mugéarites). Elle comporte aussi
des termes potassiques (basanites potassiques et tra-
chybasaltes). Lorsque ces caractères s’accusent, on
passe à des laves fortement alcalines et plus franche¬
ment sous-saturées (basanites alumineuses et té-
phrites). La seconde tendance est représentée par des
basaltes peu sous-saturés à saturés, modérément alca¬
lins à subalcalins (basaltes « transitionnels », à hyper-
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Si02 wt%
Fig. 2. - Laves de l Aubrac : situation dans le diagramme
TAS (Le Bas et al., 1986). U1 - basanite et téphrite. S  - ha-
waiite et trachybasalte. S2 - mugéarite. Pc - picrite. B - ba¬
salte alcalin et subalcalin.

Fig. 2. - Aubrac lavas: situ tion in the TAS diagram (Le Bas
et al., 1986).

Fig. 3. - Laves de l Aubrac : diagramme DI/Si02. Croix :
laves moyennement à fo tement alcalines (bas ltes de la
« série sous-satu ée »). Ce cles : laves modérément alcalines
à subalcalines (basaltes de la « série saturée »).

Fig. 3. - Aubrac lavas: Dl/Si02 diagram.

sthène normatif. On décèle donc potentiellement parmi
les basaltes de l Aubrac les deux « séries » magma¬
tiques présentes dans l ensemble du volcanisme céno-
zoïque du Massif centra  : la série dite « sous-saturée »
dont la différenciation conduit aux phonolites, et la
série dite « saturée » engendrant des trachytes et rhyo-
lites. On doit noter que les termes fortement alcalins
sont très minoritaires en Aubrac, alors qu’ils sont fré¬
quents plus au nord sur les planèzes du Cantal   où les
néphélinites sont présentes.

Les termes intermédiaires (téphrites, hawaiites, mu-
géarites) se répartissent à peu près su  l’ensemble de
Faire volcanisée, et ne semblent pas proportionnelle¬
ment occuper un volume plus important dans la région
axiale. Il en est de même des termes cumulatifs : s’ils
occupent souvent une position terminale sur de nom¬
breux appareils, cette situation n’est nullement exclu¬
sive. L’absence de différenciation poussée des magmas

Fig. 4. - Laves de l Aubrac : diagramme AbOySiC .

Fig. 4. - Aubrac lavas: Al20/Si02  iagram.

Si02 wt%

Fig. 5. - Laves de l’Aubrac : diag amme Na20/K20//Si02.

Fig. 5. - Aubrac lavas: Na20/K20//Si02 diagram.

confi me l’absence de réservoir crustal de volume no¬
table montrée par les études géophysiques. Les succes¬
sions observées sur le terrain, confi mées par l’étude
géochronologique, montrent que le fonctionnement de
F Aubrac a été de type récurrent.

Résultats chronologiques

A. Données antérieures

L’âge des basaltes de F Aubrac est  esté longtemps
cont ove sé. M. Boule (1904), sur la foi d’analogie  pé-
trographiques et topographiques avec le Velay et les
Coirons, leur attribue un âge miocène supérieur et plio¬
cène inférieu . Une première étude de la flore de
quelques gisements de cinérites permettait à Lauby
(1910) de faire débuter les éruptions à FAquitanien,
mais sa révision conduit P. Marty (1931) à la ramener
au Pontien. J. Jung (1946) étale les éruptions du Pon-
tien au Villafranchien. Pour les tenants d’une chronolo¬
gie longue, l’Aubrac serait contemporain de la totalité
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du stratovolcan cantalien. F. Colin (1966), menant de
front l étude palynologique des cinérites et l’analyse
paléomagnétique des basaltes   qui montrent une suc¬
cession inverse (majoritaire) - normale-inverse, conclut
à une chronologie courte, de l’ordre de 0,7 Ma, totale¬
ment incluse dans le Villafranchien terminal.

Les premières données radiochronologiques K-Ar
(Bellon in Pesme, 1974 ; Baubron et Démangé, 1982)
replacent le volcanisme de l’Aubrac dans le Miocène
supérieur. Pris isolément, les âges obtenus s’étalent de
10,3 à 6,0 Ma. Mais, considérées globalement, les don¬
nées analytiques s’alignent sur deux isochrones : l’une,
majoritaire, à 7,6 ± 0,1 Ma ; l’ utre, subordonnée, à
5,8 ± 0,2 Ma. Des valeurs comparables sont obtenues
plus au sud pour des basaltes du Causse de Séverac et
du Détroit de Rodez. G. Féraud (1981) obtient des va¬
leurs analogues (8 à 6,3 Ma) dans son étude des dykes
marqueurs de paléoconlraintes (tabl. I).

B. Données nouvelles

De nouveaux prélèvements ont été effectués, pour
l’essentiel sur les coulées, ainsi que sur quelques dykes,
en fonction de la nature des laves et de leur position
sur des coupes de référence, permettant des mesures
intercontrôlées à partir du nouveau levé cartogra¬
phique. Leur localisation est donnée sur la carte fi¬
gure 6 et dans les tableaux II et III. Les techniques ana¬
lytiques utilisées ont été décrites antérieurement

(Cantagrel et Baubron, 1983). Les mesures ont été ef¬
fectuées, soit au Laboratoire du BRGM à Orléans, soit
dans celui de l’URA 10 du CNRS à Clermont-Ferrand.
Les résultats analytiques correspondants sont reportés
dans les tableaux II et III.

1. Confrontation des résultats avec les successions
ob ervées sur le terrain

Les figures 7 et 8 présentent schématiquement les
relations stratigraphiques entre les laves datées sur
14 coupes synthétiques localisées en figure 1. En dépit
de ce caractère schématique, les coupes 3 et 11, mises
bout à bout, fournissent une image t ansversale repré¬
sentative de l’Aubrac passant par son centre géomé¬
trique (col de la Croix des Trois-Évêques).

a) Retombée sud-ouest de la région centrale (coupes
nos 1-2-3). Un faible hiatus chronologique apparaît
entre la coulée basale de Linars (8,3 ± 0,8 Ma) et le
lac de lave sommital du Peuch de Roussillon
(6,9 ± 0,15 Ma). Entre ces deux extrêmes, tous les âges
mesurés sont compris entre 7,9 et 7,1 Ma. Compte tenu
des ma ges d’erreur analytique il n’est pas possible
d’établir une chronologie plus fine au sein de ces empi¬
lements. Un âge plus ancien (10,0 ±1,0 Ma) mesuré sur
une grosse lame intrusive recoupant le lac de lave ter¬
minal du Truc d’Aubrac (7,3 ± 0,6 Ma - coupe 12) pa¬
raît dans ce contexte trop élevé ; ceci peut être lié à un
léger excès d’argon que l’on rencontre parfois dans les
dykes.

r éch. Proven»nce Gisement Age (Ma) R férence

VC 19 VC - Gabriac coulée n® 1 29,8 ± 3,0 H. Bellon, in Bellon et al. 1972
VC 22 VC - Gabriac coulée n° 4 8,2 ± 1,0 H. Bellon, in Pes e 1974
VC 24 VC - Espinasse coulée n® 3 4,3 ± 0,6 id.

VC 30 VC - Canloinet lac  e l ve 3.9 ± 0,3 i .

RA 1 ES - L  Bastide d'Aubrac neck 8,4 ± 0,4 H. Bellon et C. Roussel, in dit

R  2 ES - R z ls coulée 10,0 ± 0,5 id.

RA 3 ES - S tguei (village) coulée 5,9 ± 0,3 i .

RA 4 ES - Le M s-Mendè* filon 6,5 ± 0,3 i .

RA 6 ES - Ro uelaure filon 8,7 ± 0,4 i .

RA 6' ES - Roquelaure filon 8,5 ± 0,4 id.

RA 7 ES - Fraisse bloc d ns conglom rat 7,7 ± 0,4 id.

RA 10 ES - Lagar e-Briounfcs lac de lave 7,6 ± 0,4 id.

RA 11 ES - Peuch de Combres l c de l ve 9,5 ± 0, id.

RA 15 ES - Las roi coul e 8,9 ± 0,5 id.

ESP 1 ES - Peuch  e Vermus neck 7,4 ± 0,2 Baubron et Dé an é, 1982
ESP 2 ES - C îmont «TOU nec 6,2 ± 0,6 J.C. Baubron, in  it

AB 1 ES - Saîgues intrusion 6,8 ± 0,1 G. Féraud, 1981
AB 2 NB - Le Baulès (bloc erratique) 6,3 ± 0,1 id.

AB 3 NB - Baboyères (bloc errati ue) 6,35 ± 0,1 id.

AB 4 NB - env. Truc d'Aubrac filon 8,1 ± 0,1 id.

AB 5 SG - env. Maühebiau filon 7.8 ± 0,1 i .

AB 6 NB - env. Truc d'Aubrac filon 8,05 ± 0,1 id.

Tabl. I. - Ages K/Ar des basaltes de l Aubrac. Données antérieurement publiées (autres que celles reportées dans le tableau II) et ré¬
sultats inédits (avec l’ utorisation des auteurs). Provenance, cartes 1/50 000 : VC - Vic-su -Cère, ES - Espalion, NB - Nasbinals, SG -
St-Geniez-d Olt.
Table /. - K/Ar âges of the Aubrac basalls. Previou  data (other than referred ta Table II), and unp blished re ults.
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Fig. 6. - Carte d ensemble du plateau basaltique de l’Aubrac. Localisation des échantillons datés (les numéros renvoient aux ta¬
bleaux I, II et III). En grisé : lahars cantaliens. En pointillé : basaltes supra-cantaliens et assimilés.

Fig. 6. - Overall map ofA brac basaltic plateau. Location of the datecl samples (n mbers related with tables 1, II and III). Shaded
areas: débris flows Cantal. Dotted areas: upper basaltic flows front Cantal and éq ivalent.
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n°éch. Provenance Gisement X-lon . Y-lat. Z-alt.

(m)
Nature de la

lave

K% Ar*40
nO nmole)

Atm.
<k

e (Ma)

Au 2 SG-Croix du Triadou coulée 649.05 257,65 12 4 Basalte tra sit. 1,57 2,09 12,9 7,70±0,20

Au 3 SG-CD 533 S d'Aubr c coulée 651,7 257,7 1 280 Basalte transit 1,09 1,16 42,0 6,10±0,20

A  4 SG-CD 219 Cammej ne coul e 654,8 256,3 1345 Hawaüte 1,98 2,05 35,2 6,00±0,20
Au S NB-Fer à chev l (tommei) lac  e lave 654,0 262.2 1320 H waiite 1,30 1,72 22,7 7,6010,20
Au 6 NB-CD 987 Lei Gourguei coulée 655,0 261,4 1 260 Basalte   ansit. 0,96 1,32 39,3 7.9010,20
Au 7 NB-Le* S lcei coulée 654,35 264.5 1 125 Basanite 1,14 1,70 48,4 8,6010,30
Au 8 NB-carr.Ourtali-St Urcize coulée 652,5 2 5,8 1 145 Trach basaite 1,48 ,66 79,1 10,30 0,60
Au 10 NB-Panouval-Bai coulée 651,85 265,8 1175 Basanite 1,22 1,82 48,4 8,6010,30
Au 11 NB-Carr . de   Rode l c de lave 643,8 2 1,45 1120 Basalte aie. 0,88 1,17 31.3 7,6010,20
Au 12 NB-CD164 Roquelte-Bonneval coulée 647,0 261,4 12 0 Basalte aie. 1,23 1,69 28,3 7,9010,20

u 13 NB-CD 13 Pa< de Mathieu coulée 649,75 263,2 1 325 Basalte aie. 0,76 1,02 36, 7,7010,20
Au 1 SG-CD 52 Pont  e* Nè re* coulée 58,2 258,3 1225 Basalte  ie. 1,46 1,82 72,7 7,2010,40
Au 15 NB-carr. de Montgrouttet coulée 658,2 261,4 1 190 Tr chybasaite 1,87 2,10 78,7 6.5010.40

Au 16 NB-Truc d'Aubrac (lommet) lac  e lave 649, 260,4 1440 B s lte aie. 0,72 0,91 54.3 7,2010.70
Au 1 id " ~ « " " 0,72 0,92 54.3 7,4010,70

Au 17 NB-Truc d'Aubr c (côté SW) filon 49,5 260,35 1 420 Basalte t  nsit. 0,81 1,37 42,7 9,7011,0
Au 17 i - « " " 0,81 1.47 40,5 10,4011,0

Au 18 NB-Cascade  u Devez coulée 646,55 260,45 1060 Bas nite 1,38 1,84 39,2 7,7010,80
Au 18 td. - - " - " 1,38 1,89 36,3 7,8010,80
Au 19 NB-Vallée  e Méncpeyre coulée 646,85 260,35 1110 Hawaiite 0, 7 0,84 51.4 7,2010,70
Au 19 id. " - " 0,67 0,94 52,7 8.1010.80
Au 2 [ r-Carr.Ral boul-L guioic coulée 641,55 265,45 1025 Basalte aie. 1.41 1,76 41,4 7,1010,70

Au 31 NB-La Barthas (sommet) coul e 656,5 260.45 1303 Haw iite 1,00 1.34 42, 7,7010,80

Au 31 i " N " " ** 1,00 1,40 40,5 7,1010,70

Au 33 NB-N.D.  e la Sentinelle lac  e lave 655,3 263,45 1 260 Bas nite 1,32 1, 1 49,1 5,3010,50
Au 33 id. « " " " " 1,32 1,35 43,7 5,9010,60
Au 33 id " " " " " 1,32 1.45 24,2 6,3010,30
Au 35 SG-Linars coulée 643,05 260,0 85 Bas lte aie. 0,68 0,98 58,2 8,3010.80
Au 35 id - - - - " 0, 8 0,98 69,8 8,3011,6
Au 37 ET-EgUse  e Laguiole neck 640,1 265,2 990 Hawaiite 1.57 2,12 34,5 7,8010,80
Au 37 id N " H " 1,57 2,21 47,1 8,10 0,80
Au 39 ET-P. e la Pendule (som et) culot cralér. 640,8 266,25 1080 Haw./Mu éar. 1,57 2,14 33,6 7,8010,80
Au 39 id. - " " " " 1. 7 2.14 35,4 7,8010,80
40 ET-Roc  e Mou net dy e 640,9 267,0 1060 Bas lte aie. 0,77 0,87 60,4 6,5011,30
Au 40 id. » » - " ¦ 0,77 1,04 8,6 7,8010,8
Au  1 ET- rès Rocagel intrusion 641.9 265,7 1 040 Basalte aie. 1,28 1. 4 39,5 7,8010,80
Au 41 i " m " " 1,28 1,77 42,2 7,9010,80
Au 43 NB-plateau Rec ules d'Aubrac coulée 653,3 264,9 l 190 Basalte tr nsit. 0,93 1,22 4 ,8 7,5010,75

Au 43 id - " * " " 0,93 1,23 46,7 7,9010,80

Au   NB-CD813 sou* St Urcize coulée 652,9 266,15 1090 Téphrite 1, 3 2,67 81.1 11,5013,45
Au 45 NB-Montelm * coulée 652,05 269,2 1165 Bas lte aie. 1,38 2,12 9,9 8,8011780
Au 45 i " " « " 1,38 2,18 1.3 9,1011,80

Au 47 NB-Le$ Plo*  e L calm coulée 44,6 273,3 1160 Bas lte aie. 1,14 1,53 40.2 7,7010,80
Au 47 d - M 1,14 1.53 3 ,5 7,7010,80
Au 49 NB-buron  u Drelier l c de lave 647,5 267,15 1340 Mu éarite 1,9 2,58 27,6 7,5010,40
Au  9 id - - " 1,99 2,62 26,3 7,6010,40

Au 49 i - - m 1,99 2,66 75,5 7,7011,50

Au 50 NB-P. de la Gu ette (sommet) culot cratér 650,8 261,25 1 427 Bas lte aie. 1,16 1,55 41,8 7,7010,80
Au 50 id. " 1,16 1,56 42,9 7,8010,80

Au 51 NB-P.  e la Gu ette (inlr.N) intrusi n 650,8 261,3 1410 Basalte aie. 1,27 1.7 1 39,4 7,8010,80

Au 51 id. " " ¦ 1.27 1,74 39,5 7,9010,80
Au 53 NB-P.  e Montivernoux lac de lave 664,95 272,0 1 270 Basanite léphr. 1,67 0,83 65,7 2,9010,60

Au 53 i - » " 1,67 0,95 67,6 3.3010,70

Au 53 id. " - 1.67 1,07 67,2 3,7010,70

Au 55 Nb-Rocher  e Marchastcl neck 661,25 261,5 1266 B  alte aie. 1,4 1,78 45,4 7,0010,70

u 55 id. " " 1,46 1,7 4 ,0 7,1010,70

Au 55 id " " " 1,46 1,88 72,5 7,4011,50

Au 57 CA-750m E La Sauvetal c ulée 643,5 283,75 950 Bas lte  ie. 1,16 1,66 58,0 8,3010,80

Au 57 id. " " " 1,16 1,85 2,6 9,1010,90

Au 58 VC-Gabriac coulée n°l 632,65 280,35 750 Basanite 1,37 2,56 82,5 10,7013,20

Au 58 id. " " 1,37 2, 1 82,2 11,7013,50
Au 59 ET-Cimetière  e Bars coul e 626,2 275,5 720 Ba alte aie. 1.59 1,96 36,8 7,1010,70

Au 59 i .
" " * " 1.59 1,98 38.6 7,2010,70

Tabl. IL - Ages K/Ar des laves de l Aubrac. Localisation des échantillons et données analytiques. Mesures effectuées par J.C. Baubron et
E. Béchu - BRGM, Service Géologique National, Orléans. Éch. Au 2 à Au 15 : données antérieures (Baubron et Démangé, 1982). Ech.
Au 16 à Au 59 : données nouvelles. Coord. X et Y : quadrillage kilom. Lambert zone III. Provenance, cartes 1/50 000 : VC - Vic- ur-Cère,
CA - Chaudes-Aigues, ET - Entraygues-sur-Truyère, NB - Nasbinals, ES - Espalion, SG - St-Geniez-d Olt.

Table IL - K/Ar âges of A brac lavas. Locatio  of  ample    d analytic data. J.C. Baubron and E. Bechu, BRGM-SGN Orléans. Au 2 to
Au 15 : previous data (Baubron & Démangé, 1982). Au 16 to Au 59: new data.
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Fig. 7. - Situation relative des laves datées sur quelques coupes synthétiques de l Aubrac et de ses marges. En haut : versant sud-
ouest et environs de Laguiole. 1 - du Peuch de la Rode à Linars (feuille Nasbinals). 2 - du Peuch de Roussillon à Embounards
(ibid.). 3 - du Truc d Aubrac au Devez (ibid.). 4 - Laguiole NW : du Peuch de la Pendule à Oustr c (feuille Entraygues). 5 - La¬
guiole SE : de Moulhac à Bellevue (ibid.). En bas : confins Aubrac - Cantal aux abords de la Truyère. 6 - Gabriac, près barrage de
Sarrans (feuille Vic-sur-Cère) (d après Pesme, 1974, modifié). 7 - plateau de Lieutadè  (feuille Chaudes-Aigues). 8 - plateau d’Es-
pinasse (ibid.). 9 - Lacroix-Barrez (feuille Entraygues). Les numéros des échantillons renvoient à la carte figure 1 et aux table ux
I, II et IIL * - les astérisques indiquent les valeurs non retenues. M - mugéarite. H - hawaiite. 4> - téphrite. T - basalte transitionnel.
A. - basalte ou basanite limburgitique. K - ba alte ou basanite à phénocristaux de kaersutite (souvent à cumulats basiques). C - ba¬
salte cumulatif, enrichi en phénocristaux cpx. 8 - dolérite cantalienne. cdc - coulée de débris cantalienne.   - micaschistes du Lot et
de la Viadène.   - gneiss de la Truyère. y - granité de la Margeride. g - sédiments oligocènes, m - alluvions miocènes, G - dépôts
glaciaires.

Fig. 7. - Relative position of ciated lavas o  a few synthetic cros - sectio s of Aubrac an  outside. Upper part: southwestern s/ope and
Lag iole surroundings. Downer part: Aubrac and Cantal border, near the Truyère valley.

Aux environs de Lag iole (coupes 4 et 5), tout
l’empilement du Peuch de la Pendule fournit un âge
voisin de 7,9 Ma, alors que le dyke de Moulhac
(6,5 ± 0,15 Ma) apparaît comme tardif p r rapport à cet
ensemble.

b) Retombée nord-est de la région centrale (coupes 10
et 11). Les mesures effectuées ici conduisent aux mêmes
conclusions que précédemment : toutes les coulées,
quelle que soit leu  composition chimique et minéralo¬
gique, se placent dans une fourchette de 7,8 à 7,4 Ma. Il
en est de même sur le plateau du Lacalm (coupe 14).

Cependant un ensemble plus ancien apparaît nettement
aux abords de la vallée du Bès autour de Saint-Urcize.
En dépit d’une cert ine dispersion des résultats, les âges
sont groupés vers 8,5 à 8,9 Ma. Un temps de latence de
1 Ma environ a permis une érosion notable de cet en¬
semble précoce, en sorte que les coulées de l ensemble
principal viennent s’emboîter en contrebas.

c) A x environs de Nasbinals (coupes 12 et 13)  
où la plup  t des valeurs sont encore comprises entre
7,6 et 7,9 Ma   deux gisements surprennent au
contraire par leur âge plus  écent (6 à 6,5 Ma), alors
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Fig. 8. - Situation relative des laves datées (suite) : versant nord-est et environs de Nasbinals (feuille Nasbinals). 10 - du Drelier à
Montelmas. 11 et 11  - de la Gudette aux Salces et à St-Urcize. 12 - Nasbinals SW : du Fer à Cheval à la Sentinelle. 13 - Nasbinals
SE : du Barthas au Déroc. 14 - plateau de Lacalm. Voir légende figure 7.

Fig. 8. - Relative position ofdated la as (conti ued): north-eastem slope and Nasbinals surroundings.

n°éch. Provenance Gisement X-long. Y-lat. Z-all.
(m)

N ture  e
la lave

n®

analyse
VSb Ar*40

0'11 mol.)
Alm.

%
Age (Ma)

Au 31 N B-Le Barlhas c ulée 656,5 260,45 1303 Hawaitte R 1 208 1 1,05 1,38 40,4 7,60±0,15

Au 32 NB-Grange de Girard coulée 655,7 262,2 1210 Ba anite R1 2082 1,48 1,92 32,7 7,50±0,15
Au  4 NB-ruist. de Ménepeyre coulée 647,15 260,45 1100 Ba anite R1 2083 1.18 1,43 70.5 7,00±0,20
Au 36 NB-P. de Roussillon {sommet) l c de lave 646, 5 262,95 1400 B   nite R1 2084 1,05 1.25 57,7 6, 0±0,15

u 38 ET-CD 541 Ou irac coulée 639,7 265,1 950 H w iite R12085 1,97 2,70 32,6 7,90±0,15
ET-Roc de Mounel dyke 640,9 2 7,0 1060 Basalte aie. R 12086 0,75 0,93 3,8 7,20±0,20
ET/NB-Moulhic d ke 42,9 266,0 1120 Hawaiite dolér. R12087 1, 0 1,78 62,9 6,40*0,15

U 45 NB-Montelma coulée 652,05 269,2 1165 Ba alte aie. R12089 1,3 1,88 79,5 7, 0*0,35
coul e 651,0 269,3 1 1 25 Haw iite R12090 1.33 1,76 38,4 7,6*0,15

Au 48 coulée 643,75 275,2 1120 Ha ./ éphr. R12091 1,48 1,87 35.2 7,30*0,15
NB-P.de la Gudette ( om et) culot cralér. 650,8 261,25 1427 Basalt  aie. R12092 1.17 1,47 37,7 7,30*0,15

Au 52 NB carr.  es Chirouze c ulée 668,3 271,2 1 1 85 B sanite R12093 1. 4 1,24 65,8 4,10*0,10

Au 54 Nb-Truc du Coucut neck 64,55 2 2,4 1286 H   iite R12094 1,46 1,73 49,5 6,90*0,15
Au 56 CA-rav.Croupelle(Espin s e) coulée 645,9 285,5 925 Téphrite R 12095 1.55 1,89 92,9 7,10*1,00

coulée n°l 632,65 280,3 750 B  anite R12096 1,34 0,99 95,3 4,30*0,90
ET 881 ET-carr.Rataboul-La uiole coulée 641,55 265,45 1025 B salte  ie. R1 287 1 1,36 1,79 35,5 7,60*0,15
NB575 NB-ruisi. de Méne eyre filon 647.9 2 0,75 1215 Mugé rile R12872 2,08 2,69 30,3 7,50*0.15
NB697 NB-ruiis. de D urti ouse filon 647,5 261,5 1245 Téphrite R1287 3 1,89 2,49 28,7 7,60*0,15
NB302 NB-Rocher du Cheylaret l c de l ve 657,15 276,1 1128 B sanite R1287 1,89 1,97 80. 6,00*0,30
NB889 NB-Frat sinoux coulée 656,8 277,6 1 100 Basanite R128 75 1,81 1,50 41,4 4,80*0,10

CA 11 CA-E p yrac coulée 6 3,9 281,75 1000 Bas nite leucit R 12876 1,40 1,07 4 ,6 4,40*0,10

ET1249 ET-800  W Graissac coulée 634,2 273, 5 910 Bas lte aie. RI 2880 1,09 1,28 71,2 6,80*0,20
ET1251 ET-Le Batuil coulée 633,9 274.4 920 Ba alte aie. R 1 288 1 1,21 1,50 34,0 7,10*0,15
CA 150 CA-Mont Mournac (sommet) l c de lave 647, 285,15 1040 Bas  ite leucit R 12290 1,64 0,82 54,1 2.90*0.05

PB 01 NB-carr. Ourlai s-St-Urcire coulée 652,5 2 5,8 1 1 45 B sanite R8168 1,02 1,51 94,3 8,50*2,60
PB 02 ES-ha arde-B riounès lac  e l ve 638,15 255,75 780 Trachybasalte R8167 1,58 2,34 16,2 8,50*0,20
PB 03 ET-c rr.Rata oul-Laguiole coul e 641,55 265,45 1025 Bas lte aie. R8166 1,36 2.15 46,3 9,10*0,30

PB 04 SG-château  e Belvezet neck 648,9 255,95 1 1 44 Tr chyb salte R8169 1,32 2.1 1 41,0 9,20*0,30

PB 05 SG-CD533 S d Aubrac coulée 651,7 257,7 1280 Basalte transit R8170 1,02 1,37 29,7 7,80*0,20

Tabl. III. - Ages K/Ar des laves de l Aubrac. Localisation des échantillons et données analytiques. Mesures effectuées par J.M. Cantagrel
et C. Jamond, URA 10 CNRS, Clermont-Ferrand. Mêmes légendes que tableau II.
Table III.   K/Ar âges ofAubrac lavas. Location of sample  and analytic data. J.M. C ntagrel and C. J mond, URA 10 CNRS, Clermont-
Ferrand. Legend:  ee Table II.
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qu on pouvait s’attendre à des âges anciens. Le lac de
lave de la Sentinelle (Au 33 : 5,9 ± 0,1 Ma) est perché
sur un relief granitique dominant les coulées basales du
« Fer à Cheval » (coupe 12). S’il s agit réellement d’un
basalte relativement jeune, comparable à ceux d’autres
gisements plus septent ionaux, cet âge impliquerait le
rehaussement d’un môle granitique postérieurement au
volcanisme. Quant à l’âge de 6,5 ± 0,4 Ma de la cascade
du Déroc (coupe 13), il est identique à l’âge mesu é par
G. Féraud (1981) sur les « intrusions » de la vallée du
Bès. Ces « intrusions », décrites pa  F. Colin (1966),
sont en  éalité des blocs e ratiques essaimés à partir de
la coulée du Déroc et d’une de ses voisines. Cette cou¬
lée, présupposée basale, pourrait être emboîtée en
contrebas de l’empilement principal   ce que la conti¬
nuité de la couverture morainique interdit de vérifier.

ci) Retombée septentrionale, aux abords de la
Truyère (coupes 6 à 9). La vallée de la T uyère, préco¬
cement creusée à l’aval de Lanau et manifestant une
tendance au remblaiement jusqu’au Pliocène supérieur
(Goèr de Herve et Burg, 1991), a servi de collecteur à
des formations volcaniques issues tant de l’Aubrac que
du Cantal, qui l’encadrent. Un horizon stratigraphique
repère y est constitué par de puissantes coulées de dé¬
bris originaires du Cantal. Les basanites très sous-satu-
rées surmontant ces lahars, âgées de moins de 5 Ma,
sont à rapporter aux planèzes cantaliennes, et les cou¬
lées infralahariques (7 à 8 Ma) aux basaltes de l’Au¬
brac, de composition semblable.

Près du bar age de Sarrans (coupe 6), quatre cou¬
lées s’intercalent entre les argiles oligocènes et le lahar.
Elles sont subhorizontales et concordantes sur 70 m
d épaisseur, le toit scoriacé de chacune d’elles étant
conservé sous la base de la suivante. Un  ge oligocène
(29,8 ± 3,0 Ma) avait été obtenu sur la coulée de base
(Bellon et al., 1972) ; de nouveaux prélèvements ont
donné des âges très discordants (4 à 11 Ma). De tels
écarts, très supérieurs à l’erreur analytique, sont sans
doute liés à la structure intime de cette lave. En effet,
le prédégazage sous pompage des échantillons effectué
avant la mesure (et légèrement diffé ent en tempéra¬
ture et durée d’un laboratoire à l’autre) peut provo¬
quer un fractionnement isotopique de l’argon atmo¬
sphérique, adsorbé soit sur une phase vitreuse
interstitielle, soit sur des minéraux secondaires argileux
présents dans les microfissures de la roche. En contra¬
diction avec les observations de terrain, un âge aussi
élevé ne peut plus être retenu (ceci en accord avec l’au¬
teur de cette ancienne mesure). L’âge de cette coulée
ne diffère vraisemblablement pas de celui mesuré sur la
quatrième de l’empilement (8,2 ± 1,0 - H. Bellon, in
Pesme 1974).

2. Age des dykes et filons

Dans la région de Laguiole (coupes 4 et 5), apparaît
un essaim allongé N 135° sur 4,3 km de huit intrusions
elliptiques en relief, de composition variée. Il s’agit
vraisemblablement d’anciens lacs de lave « en bouton¬
nière », consolidés dans des sp tter-remparts ultérieu¬
rement dégagés par l’érosion. Les valeurs obtenues
(7,8 + 0,8   7,3 ± 0,2 et 6,5 ± 0,15 Ma) ne diffèrent pas
de celles des coulées.

Les e viro s du Truc d Aubrac (coupes 2, 3 et 11)
sont exceptionnellement riches en filons métriques de
50 à 300 m de long, principalement orientés autour de

N 140°, N 0° et N 35°, la première direction étant nette¬
ment majoritaire. Deux d’entre eux, l’un mugéaritique
(NB 575), l’aut e téphritique (NB 697), ont donné res¬
pectivement 7,45 ± 0,15 et 7,6 ± 0,15 Ma.

Tous ces dykes, allongés parallèlement à l’ensemble
du massif ou à l’alignement supposé des centres érup¬
tifs, ne correspondent donc pas à un épisode volca¬
nique particulier. Ils sont contemporains des coulées,
dont ils représentent sans doute les conduits d’alimen¬
tation. Leurs directions privilégiées sont celles qui pré¬
dominent dans le socle hercynien : ce sont notamment
celles des faisceaux filoniens associés au granité de la
Marge ide. Le  laves a raient donc emprunté d’an¬
ciennes fractures, parallèles à la direction de contr inte
maximale SE-NW liée au poinçonnement alpin, et ré¬
ouvertes en régime compressif au Miocène supérieur
(Bergerat, 1985).

Rem rque

Les conditions d’affleurement en Aubrac ne per¬
mettent pas l’observation d’accidents cassants affectant
l’empilement lavique. Un seul accident (faille de
Marso, au sud de Sainte-Geneviève), subméridien, dé¬
nivelle de 35 m une coulée basaltique âgée de 7 Ma en¬
viron. Il pourrait s’agir de la faille bordière occidentale
du fossé oligocène de Graissac-Sarrans, qui aurait re¬
joué postérieurement au volcanisme lors de la surrec-
tion pliocène du Massif central.

Discussions et conclusions

Brièveté de l édification de l’Aubrac

A l’exception de quelques âges anciens, sans doute
liés à la nature des échantillons, et dont la signification
chronologique semble douteuse   notamment
lorsqu’elle contredit l’observation géologique   plus
de cinquante mesures (données nouvelles et anté¬
rieures) sont comp ises entre 9 et 6 Ma. Seuls sept
échantillons révèlent des âges compris entre 5 et 3 Ma.
Tous situés au nord ou au nord-est, en position péri¬
phérique, ces basaltes « jeunes » sont contemporains
des planèzes cantaliennes ; ainsi le Mont Mournac
(coupe 3),  gé de 2,9 Ma, est contemporain du Plomb
du Cantal. Ces laves sont très sous-saturées, parfois à
leucite, ce qui les différencie de celles de l’Aubrac.
Aussi ne seront-elles pas intégrées à la présente discus¬
sion, considérant qu’elles appartiennent à une activité
volcanique pliocène assez géné ale dans le Massif cen¬
tral et notamment bien représentée plus au nord dans
le Cézallier (Cantagrel et al, 1987), ou les Monts-Dore
(Cantagrel et Baubron, 1983).

Dans l’intervalle 9-6 Ma, nous avons vu que l’on
pouvait distinguer une phase ancienne périphérique,
vers 8,7 Ma, dans la région de Saint-U cize, et quelques
âges tardifs, vers 6,5 Ma, près de la vallée du Bès. Mais
70 % des valeurs sont comprises entre 8 et 7 Ma.
Compte tenu des erreurs analytiques, les âges pris indi¬
viduellement ne permettent pas d’établir une succes¬
sion plus fine, ni de distinguer un épisode particulier
d’émission des laves les plus évoluées. Sur l’ensemble
des coupes présentées, on mesure en fait pratiquement
le même âge à la base et au sommet, et ce jusque dans
la région centrale où la série atteint 300 m d’épaisseur.
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La mise en place de ces laves s est donc effectuée très
rapidement.

Si l on calcule une valeu  moyenne pour ces don¬
nées, on obtient : 7,40 ± 0,20 Ma pour les mesu es ef¬
fectuées à Clermont, et 7,61 ± 0,16 Ma pour celles réali¬
sées à Orléans. Considérant globalement toutes ces
valeurs, on obtient un âge de 7,52 ± 0,13 Ma pour l’épi¬
sode volc nique majeur de l’Aubrac (erreur-type à 2 cr
pour 46 mesures, nouvelles ou déjà publiées, effectuées
sur des échantillons considérés comme appartenant à
cet épisode). On peut en conclure que l’essentiel de
l Aubrac s est consitué en un temps très court, de
l’ordre de 250 000 ans. Une telle durée pourrait même
être légèrement surestimée, une ce t ine dispersion des
résultats étant due à un faible biais systématique entre
les deux laboratoires.

Cette conclusion est en bon accord avec les données
paléomagnétiques montrant 80 % des laves à ATR in¬
verse. La figu e 9 résume cette chronologie du volca¬
nisme sur l’Aubrac et sa périphérie. Plutôt que de des¬
siner un classique histogramme de fréquence des âges,
qui n’est qu’un certain reflet de l’échantillonnage ana¬
lysé, celle-ci présente une estimation du volume de
magma émis au cours du temps, soulignant bien l’im¬
portance d’un épisode basaltique bref vers 7,5 Ma.
Cette phase majeure a été précédée par quelques cou¬
lées précoces vers 8,7 Ma, et suivie par de rares émis¬
sions tardives jusque vers 6 Ma.

Nous avons vu que l’Aubrac volcanique pouvait re¬
présenter initialement un volume ma imal de 60 km3
de laves. Si l’on admet que  0 % d’entre elles ont été
émises en 250 ka, on peut calculer un taux d’émission
moyen voisin de 0,2 kmVka. Un tel taux éruptif est très
inférieur à celui calculé par G. Wadge (1982) pou  des
volcans très actifs comme l’Etna (20 km3/ka) ou le
Piton de la Fournaise (10 km7ka) à partir de leur seule
activité historique. Mais il est comparable au taux
moyen (0,3 km3/ka) calculé pour l’île de Tenerife (Ca¬
naries) intég é sur plusieurs centaines de milliers d’an¬
nées (Ancochea et ai, 1990). Dans le Massif central
français, on peut constater un taux analogue dans la
Chaîne des Puys : 9 km3 en 60 000 ans, soit 0,15 km3/ka.

Nous avons également vu que les basaltes de l’Au¬
b ac se sont épanchés sur une topographie diversifiée,
et que le basculement du socle était antérieur au volca¬
nisme. On peut donc préciser que celui-ci était déjà très
accusé il y a 7,5 Ma.

L Aubrac dans le volcanisme
du Massif centrai français

Dans le prolongement sud de l Aubrac, J.C. Bau-
bron et J. Démangé (1982) avaient déjà souligné la
contemporanéité du volcanisme de l’Aubrac et du
Causse de Séverac (voir encart fig. 1). Les mesures de
P.Y. Gillot (1974), et celles inédites de H. Bellon (com¬
munication personnelle) sur la feuille à 1/50 000 Espa-
lion (c/. fig. 6 et tabl. I), permettent d’affirmer que
TAubrac est contemporain de la quasi-totalité des
éruptions dispersées sur les Grands Causses au nord de
la latitude Saint-Affrique - le Vigan, à l’exception des
ra es pointements beaucoup plus anciens (Baubron et
/., 1978).

Fig. 9. - Estimation du volume de magma émis en fonction
du temps (zone hachu ée : volcanisme rapporté aux planèzes
cantaliennes).
Fig. 9. - Volume estimation of magma erupted through finie
(striped area: volcanism related with upper Cantal ba alts).

Du côté nord, plusieurs auteurs avaient suggéré
le synchronisme de l’Aubrac et des planèzes canta¬
liennes. Il apparaît au contraire qu’il est en totalité an¬
térieur à ces basaltes supracantaliens, pour l’essentiel
compris entre 5,5 et 4 Ma. Calés vers 7,5 Ma et infra-
lahariques aux abords de la Truyère, les basaltes de
l’Aubrac sont contempo ains d’une des phases trachy-
andésitiques du stratovolcan cantalien   la troisième
et de nière selon le schéma proposé par J.M. Cantagrel
(1989).

Au-delà de ces régions voisines, on peut remar¬
quer que l’intervalle 8-7 Ma est également celui de la
deuxième phase phonolitique du Velay (Hodges, 1991).
Par contre, si des émissions basaltiques sont enregis¬
t ées à la même époque dans les Coirons (Féraud,
1981) le maximum d’activité de cette région est plus ré¬
cent d’1 Ma (vers 6,5 Ma : Bandet et al., 1974 ; Canta¬
grel, inédit). Plus au nord enfin, il semble que l’inter¬
valle 8-7 Ma soit une période de grand calme éruptif,
hormis quelques coulées précoces du Cézalier (Canta¬
grel et al, 1987) qui ne connaîtra son activité paroxys-
male qu’entre 6 et 4,5 Ma.

Implications  orphologiques

Nombre d’auteurs ont constaté la morphologie très
différente des deux plus vastes ensembles basaltiques
français, l’Aubrac et le Devès, pa  ailleurs très compa¬
rables sur le plan structural et magmatologique. Ce
contraste était dive sement expliqué (évolution dyna¬
mique différente ou situation géographique différente
vis-à-vis des agents de l’érosion lors des périodes
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froides) alors qu un même âge villafranchien était re¬
tenu pour l’un et l’autre.

Ainsi que nous l’avons évoqué plus haut, l’explica¬
tion volcanologique ne résiste pas à l’analyse, la mor¬
phologie initiale des deux ensembles ayant dû fort peu
différer. Pour ce qui est de l explication climatique,
certes l’Aubrac a connu un englacement quaternaire
important, tandis que le Devès (de même que les Coi-
rons) ne connaissait que des actions périglaciaires.
Mais une comparaison avec le Cézalier ou les planèzes
cantaliennes, régions également très englacées, montre
que ce n est pas là que réside la diffé ence essentielle.
L’action érosive d’un ice-cap de plateau, très statique,
est d’ailleu s peu efficace, la glace pouvant au contraire
y jouer plutôt un rôle protecteur.
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